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Du 2 au 23 mars 2021, le Programme des Nations Unies pour le développement a organisé, avec
le soutien du Centre national de l’information géo-spatiale (CNIGS), d’Impact Observatory et
l’Agence suédoise de coopération internationale pour le développement (Sida) une consultation
virtuelle avec plus de 70 décideurs et experts haïtiens en vue de déterminer comment les
données spatiales peuvent être utilisées pour identifier et surveiller des solutions basées sur la
nature pour la diversité biologique, les solutions climatiques et le développement durable en
Haïti.

RÉSUMÉ EXÉCUTIF

La consultation visait les objectifs suivants :

Impliquer les principales parties prenantes nationales et mondiales impliquées
dans le développement et l'application de la science et des politiques pour la
nature, le changement climatique et le développement durable ;

01
Introduire la vision de aires essentielles au maintien de la vie (ELSA en anglais)
pour identifier et hiérarchiser les domaines dans lesquels les décideurs
politiques placer la nature au cœur de leurs efforts pour atteindre un ensemble
de priorités nationales ;

02
Renforcer les capacités autour des données spatiales et l'utilisation de la
planification la systématique de conservation pour réaliser la vision d'ELSA ;03
Identifier les priorités stratégiques d’Haïti liées à la nature, aux solutions
climatiques et au développement durable ;04
Identifier les bases de données nationales et mondiales nécessaires pour
élaborer la carte de ces priorités ;05
Évaluer le contexte politique, intégrer plusieurs couches de données
pertinentes et prendre des mesures claires sur la façon d'utiliser ces données
afin de respecter les engagements au titre de la Convention sur la diversité
biologique, de la Convention-cadre des Nations Unies sur les changements
climatiques, de la Convention des Nations Unies sur la lutte contre la
désertification et le Programme de développement durable à l’horizon 2030.

06
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Au cours des discussions, les experts ont identifié 10 engagements politiques prioritaires extraits
de 13 documents nationaux analysés au total, dont la Stratégie nationale et plan d’action pour la
diversité biologique 2030 (SPANB), le Plan d’action national d’adaptation (PANA), la Politique
nationale de lutte contre les changements climatiques (PNLCC), ou encore la Stratégie nationale
de l’agence nationale des aires protégées (SNAP).

Cet exercice simple a permis de comprendre les synergies entre ces divers engagements
nationaux et une image claire des cibles pour lesquels les données spatiales et les cartes
pourraient faciliter une mise en œuvre plus efficace. Les experts techniques ont identifié des jeux
de données nationales et mondiales sur la biodiversité, le carbone, la sécurité de l'eau, la sécurité
alimentaire, la réduction des risques de catastrophe et les emplois et moyens de subsistance qui
permettraient d’appuyer l'analyse ELSA. Ce groupe a examiné les méthodes qui seront utilisées
pour créer une carte ELSA rigoureuse et pertinente à l’issue des prochaines consultations avec les
parties prenantes nationales.

Haïti s'est engagé à travailler avec le PNUD pour poursuivre la cocréation de sa carte ELSA en vue
de prendre des mesures en faveur de la biodiversité, des solutions climatiques et du
développement durable. Haïti souhaite s’ajouter au concert des pays voulant modéliser la
manière dont les données spatiales peuvent guider les progrès des priorités nationales et
mondiales. En créant des méthodes scientifiques rigoureuses pouvant guider l'application de la
politique environnementale, le projet soutient le respect des trois conventions de Rio et des
Objectifs de développement durable (ODD). Ce rapport partage les principales présentations et
synthétise les informations reçues sur les données, les méthodes et les objectifs politiques afin
d'orienter les actions futures en Haïti et dans le monde.

RESULTATS DES CONSULTATIONS 4

RESULTATS DES CONSULTATIONS
La participation de plus de 70 décideurs, praticiens et experts haïtiens pour
cartographier les ELSA d’Haïti et renforcer la capacité des acteurs nationaux à
utiliser les données spatiales. 

01
Un aperçu des synergies entre les divers engagements nationaux et un
panorama clair des 10 principaux engagements pour lesquels les données
spatiales et les cartes pourraient soutenir une mise en œuvre plus efficace. 

02
Une revue des données nationales et mondiales existantes sur la biodiversité, le
carbone, la sécurité hydrique, la sécurité alimentaire, la réduction des risques
de catastrophe et les emplois et moyens de subsistance pour identifier ce qui
serait le plus approprié à inclure dans l'analyse. 

03
Un examen détaillé des méthodes qui seront utilisées pour créer la carte ELSA
en Haïti et une compilation de considérations importantes suggérées par les
participants pour assurer une carte rigoureuse et pertinente dans le but
d’atteindre les engagements politiques fixés en Haïti. 

04
Un engagement du CNIGS et du PNUD à créer une carte ELSA pour guider les
décisions politiques de planification d’Haïti sur la nature, le climat et le
développement durable.

05



FIGURE 1. APERCU DE L’ATELIER
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Ressources clés : 
Page web de la consultation en ligne

Communiqué de presse du PNUD Haïti

Agenda des consultations

Matrice des politiques et jeux de données identifiés

Feuille de route du projet

https://www.learningfornature.org/en/cartographie-de-la-nature-pour-les-gens-et-la-planete-en-haiti-atelier-de-lancement/
https://www.ht.undp.org/content/haiti/fr/home/presscenter/pressreleases/2021/cartographier-la-nature-pour-les-personnes-et-la-planete-en-hait.html
https://www.learningfornature.org/wp-content/uploads/2021/03/Overview-Participant-Agenda-Final-FR.pdf
https://docs.google.com/spreadsheets/d/1IEhQ_G2eKbuZrQ8S_bTj2tlU_ryFOVa2cJObQyjfg_s/edit?usp=sharing
https://www.learningfornature.org/wp-content/uploads/2021/02/FR-Mapping-Nature-for-People-and-Planet.pdf


La première partie des consultations a été l’occasion pour les participants de se familiariser avec
le processus ELSA. Les consultations réunissant des parties prenantes appartenant à des
organisations venant d’horizons divers, ces premières sessions ont également été essentielles
pour parvenir à une compréhension commune de la position unique d’Haïti et de ses objectifs
environnementaux.

Les consultations ont débuté par l’accueil chaleureux et une introduction au contexte en Haïti par
Boby Emmanuel Piard, Directeur du Centre national de l’information géo-spatiale (CNIGS), et
Stéphanie Ziebell, Représentante résidente adjointe du PNUD Haïti. 

PARTIE I. INTRODUCTION ET
VISION

SESSION I. Cartographier la nature pour les personnes et la
planète en Haïti : Introduction

Boby Emmanuel Piard,
Directeur du Centre national de l’information géo-spatiale (CNIGS)

Enregistrement du premier jour (Partie 1) 

Les consultations ont débuté avec les mots de bienvenue de Monsieur Boby Emmanuel Piard,
Directeur du Centre national de l’information géo-spatiale. Dans son allocution, Monsieur Piard a
mis en avant la riche biodiversité d’Haïti et les différentes menaces auxquelles elle est soumise.
Selon lui, l’un des éléments clés qui peut appuyer la prise de décisions dans la gestion de
l’environnement et la biodiversité en particulier, est l’utilisation des données géo-spatiales.
L’implication du Centre national de l’information géo-spatiale découle du fait qu’une absence de
gestion, ou une gestion inadaptée des ressources naturelles, peuvent tout aussi contribuer à leur
déclin. Tout en disant apprécier l’initiative du projet ELSA, il a souligné la possibilité que ledit
projet offre au CNIGS la possibilité d’exploiter au maximum le pouvoir des données spatiales pour
placer la nature au cœur de ses projets et d’atteindre ses objectifs en termes de biodiversité, de
lutte contre le changement climatique et de développement durable. 

Discours d’ouverture 
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De son côté, Madame Stéphanie Ziebell, Représentante résidente adjointe du PNUD en Haïti, a fait
part de son immense plaisir de procéder au lancement de l’initiative « Cartographier la nature pour
les personnes et la planète en Haïti ». Elle a noté que cette initiative témoigne de la volonté du PNUD
dans la recherche de solutions basées sur la nature en la mettant au centre du développement
durable mondial pour répondre à l’atteinte des ODD ou l’Agenda 2030. Selon elle, cette initiative
devrait permettre à Haïti d’identifier et de développer ses ELSA, des aires qui fournissent des services
écosystémiques essentiels tels que le stockage du carbone, la fourniture de l’eau, ou la filtration de
l’eau. Mettant en relief la biodiversité unique d’Haïti, elle a souligné que le pays est un hotspot qui
abrite des écosystèmes variés avec un fort endémisme. Pour mieux profiter de la nature, elle a insisté
sur le fait que des solutions basées sur la nature offrent des opportunités pour vivre en harmonie avec
elle, avec des bénéfices réels sur le plus long terme, et à un prix bien moins coûteux que des solutions
artificielles qui négligent le poids de la nature. Elle a notamment indiqué qu’Haïti a des objectifs
ambitieux : aménager les bassins versants pour réduire les causes des inondations et réduire la
vulnérabilité des populations, diversifier l’agriculture, la pêche et l’aquaculture, réduire
considérablement les dommages liés aux risques climatiques dans différents secteurs stratégiques du
pays. 

Stéphanie ZIEBELL, Représentante résidente adjointe, PNUD Haïti 

Discours d’ouverture 

« Cette initiative témoigne de la volonté du
Programme des Nations Unies pour le

développement à accompagner les pays
dans la mise en œuvre des solutions basées

sur la nature, en la mettant au centre du
développement mondial, pour répondre

aux engagements liés à l’atteinte des
objectifs de développement durable (ODD)

et l’agenda 2030 », 
a ajouté Mme Ziebell.

PARTIE I. INTRODUCTION ET VISION 7

Pour finir, Madame Ziebell a souligné l’importance de ces consultations visant à placer la nature
au centre des actions de restauration et de gestion durable des ressources, les données spatiales
étant un outil critique pouvant orienter la prise des décisions et améliorer les résultats dans la
conservation et le développement durable.
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SESSION II. Créer une vision pour Haïti 
Dr. Jamison Ervin,
Directrice du Programme Nature for Development du PNUD 

Le Dr. Jamison Ervin, Directrice du Programme Nature for Development
du PNUD, a présenté la vision du projet « Cartographier la nature pour
les personnes et la planète » et a expliqué que la nature est
indissociable des objectifs de développement durable (ODD) car elle
fournit des services écosystémiques essentiels, tels que la séquestration
du carbone, la sécurité de l'eau, la réduction des risques de
catastrophe, la sécurité alimentaire et les moyens de subsistance.
Malgré l'importance centrale de la nature, la Terre connaît des
changements rapides qui définiront l'avenir de l'humanité. Notre
comportement est à l'origine du déclin des espèces, de l'augmentation
des niveaux de dioxyde de carbone atmosphérique, de la perte du
couvert forestier tropical et de la dégradation des sols. À mesure que
les écosystèmes naturels sont transformés pour l'usage humain, les
contacts entre l'homme, la faune et le bétail augmentent, et en
parallèle, notre taux d'exposition aux maladies zoonotiques telles que le
COVID-19. 

Présentation

PARTIE I. INTRODUCTION ET VISION 8

Reconnaître le rôle central de la nature dans le développement durable et la santé de la
planète ;
Joindre les efforts pour conserver la nature, lutter contre le changement climatique et
promouvoir le développement durable dans toutes les agences et institutions ; et 
Veiller à ce que les gouvernements aient la capacité technique et/ou les ressources
financières pour accéder aux données spatiales et aux technologies innovantes pour
l'établissement de bases de référence, la planification, le suivi et l'établissement de rapports
sur la nature. 

Selon Dr. Ervin, pour éviter un désastre planétaire, il nous faut : 

Le projet « Cartographier la nature pour les personnes et la planète » promeut les données
spatiales comme un outil pour identifier des solutions basées sur la nature qui répondent à de
multiples priorités, objectifs et actions nationales. Grâce à une science de pointe, le projet vise à
identifier les aires essentielles au maintien de la vie (ELSA), des régions dans lesquelles les actions
de protection, de gestion et de restauration des écosystèmes vitaux peuvent permettre
d’atteindre les objectifs politiques en matière de climat, de nature et de développement durable
en Haïti. Pour ce faire, le projet s'appuiera sur les connaissances d'experts nationaux en politique
et de conservationnistes pour identifier les engagements politiques prioritaires d’Haïti et les
données spatiales correspondantes. Haïti, ainsi que les autres pays pilotes – le Costa Rica,
l'Ouganda, le Kazakhstan, la Colombie, le Pérou, la République Dominicaine, l’Equateur et le
Cambodge – seront les chefs de file de la planification systématique de la conservation (PSC), en
utilisant les données spatiales pour agir pour les personnes et la planète.
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Que sont les aires essentielles au maintien de la vie
(ELSA) ?

En
ca

dr
é 

1
Les aires essentielles au maintien de la vie, ou ELSA, sont des lieux qui,
ensemble, préservent la biodiversité clé et fournissent aux humains des
services écosystémiques essentiels, tels que le stockage du carbone, la
nourriture, l'eau douce, la filtration de l'eau et la réduction des risques de
catastrophe. Au cours des consultations, les participants ont travaillé sur
l'identification des données critiques, le raffinement des méthodes utilisées
pour créer la carte ELSA et l'évaluation de la pertinence de la carte finale en
fonction du contexte haïtien.

FIGURE 2. CONCEPT GÉNÉRAL POUR IDENTIFIER LES AIRES ESSENTIELLES AU
MAINTIEN DE LA VIE POUR LES PERSONNES ET LA PLANÈTE



Comment l’initiative « Cartographier la nature pour les personnes et la planète »
peut contribuer aux priorités stratégiques d’Haïti ?

Dans sa présentation, Monsieur Patrick Altéüs a souligné l’importante biodiversité d’Haïti. Il a rappelé
que de nombreux efforts ont été consentis pour conserver les ressources naturelles en Haïti,
notamment la surveillance continue et la cartographie de la biodiversité et l’élaboration de politiques
publiques, des outils d’aide à la décision qui permettent de fixer les priorités nationales en matière de
gestion de l’environnement et de conservation de la biodiversité. Concernant les parties prenantes
invitées et présentes aux consultations, il a avancé que chacune d’entre elles contribue à son niveau à
la protection de la biodiversité haïtienne, et que leur présence dans ces consultations dénote une
incitation réelle à une synergie dans les actions. 

Pour lui, les priorités d’Haïti dans le processus ELSA résident à plusieurs niveaux : premièrement, dans
la capacité de débuter un dialogue pour trouver des solutions communes ; deuxièmement, c’est une
opportunité de comprendre la science de pointe derrière le projet ELSA et comment elle peut
soutenir les priorités de chaque institution ; enfin, la possibilité de s’aligner sur des cartes communes
quant à la distribution de la biodiversité. 

Patrick Altéüs,
Spécialiste en Suivi et Évaluation, PNUD CO Haïti

PARTIE I. INTRODUCTION ET VISION 10

Présentation

SESSION III. Planification systématique de la conservation

Dans cette session, les présentateurs ont introduit la science derrière le projet ELSA et sa mise en
œuvre en Haïti. Les principaux membres de l'équipe de conseil scientifique du projet ont
présenté la planification scientifique de la conservation (SCP) et ont montré comment cette
science avait été utilisée dans d’autres pays, à titre d’exemple. 

Enregistrement du deuxième jour (Partie 1)

Introduction à la planification systématique de la conservation (PSC)

James Watson,
Directeur de la biodiversité et des sciences de la conservation à l'Université du Queensland 

Scott Consaul Atkinson,
Planificateur spatial, Programme des Nations Unies pour le développement

Le Dr. James Watson, Directeur de la biodiversité et des sciences de la conservation à l'Université
du Queensland, et Scott Consaul Atkinson, planificateur spatial au PNUD, ont présenté le thème
de la planification systématique de la conservation (PSC). Traditionnellement, la conservation
s'est concentrée sur l'établissement d'aires protégées basées sur des espèces emblématiques, au
détriment des services écosystémiques pour les hommes et de la biodiversité non emblématique.
Avec l'explosion des données de la quatrième révolution industrielle, nous avons désormais accès
aux types de couches de données spatiales dont nous avons besoin pour cartographier la
biodiversité, les services écosystémiques et les menaces à tous les niveaux, s'engageant dans un
type de conservation davantage axé sur les données. La PSC plaide pour des aires de
conservation connectées, adéquates, représentatives et efficaces (CARE).

https://www.learningfornature.org/wp-content/uploads/2021/02/Part-1-Session-2-ELSA-in-Haiti-01032021_Presentation.pdf
https://www.youtube.com/watch?v=X6-qt5pcStA
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Les zones de conservation connectées garantissent que les populations
se soutiennent mutuellement, que la recolonisation est possible et que
les mouvements d'espèces se produisent. Une conservation adéquate
garantit que la superficie totale protégée est suffisante pour assurer la
persistance des caractéristiques de la biodiversité. La représentativité
fait référence à la conservation d'un large éventail d'espèces,
d'écosystèmes et de services écosystémiques, et pas seulement
d'espèces emblématiques. Enfin, des zones de conservation efficaces
atteignent leurs objectifs à un coût minime.

Ces critères sont conçus pour aider les personnes à identifier les
meilleurs endroits à protéger. Cependant, identifier les « meilleures »
régions est un processus intrinsèquement humain et politique basé sur
ce qui est important dans un lieu donné – il peut s'agir de ressources
naturelles, de services écosystémiques, de savoirs traditionnels et de
patrimoine, ou de nombreux autres facteurs. Ainsi, pour concevoir un
plan de conservation efficace, nous devons identifier nos objectifs
généraux, nos cibles spécifiques et nos contraintes financières ou
politiques.

Dans de nombreux cas, différents objectifs ou buts peuvent poser des priorités contradictoires.
En utilisant un exemple simple du Costa Rica, les présentateurs ont souligné l'objectif de
conservation des zones clés de l'aire de répartition de deux espèces emblématiques – le jaguar et
le quetzal resplendissant – ainsi que le bassin versant de la capitale, San José. Cependant, dans
cet exercice, il n'était pas clair quelles zones devraient être conservées car les trois zones ne
coïncidaient pas.

La PSC fournit un calcul simple qui peut identifier la zone optimale à conserver en fonction de
l'objectif final et des contraintes financières ou politiques. Elle est basé sur l'établissement de
quelques lignes directrices de base autour de quatre éléments clés.

Premièrement, il est essentiel d'identifier une cible quantifiable (par exemple, le pourcentage
d'habitat du jaguar, le pourcentage d'habitat du quetzal resplendissant et le pourcentage du
bassin versant).
Deuxièmement, il est nécessaire de définir les unités de planification ou les unités terrestres
ou maritimes sur lesquelles agir.
Troisièmement, un modificateur de paramètre de la délimitation détermine la compacité de
l'aire de conservation (des valeurs supérieures à zéro entraînent des réserves plus
complexes).
Enfin, un facteur de pénalité est imposé pour ne pas avoir atteint l'objectif dans un scénario
donné.

La PSC « note » efficacement les différentes options de conservation en ajoutant le coût d'une
unité de planification, les paramètres de délimitation du système de réserve et le facteur de
pénalité pour toute cible manquée. 
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https://unsplash.com/@hannahmgibbs
https://unsplash.com/photos/J5gG0dNOjOQ
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De plus, en produisant une gamme d'options de conservation haut de gamme, elles peuvent
faciliter le dialogue sur celle qui convient le mieux au contexte national.

Suite à cette introduction aux principes fondamentaux de la PSC, les participants ont pris part à
une démonstration et à un exercice interactif utilisant Marxan des Systèmes d’Information
Apropos. Dans cet exercice sous forme de jeu, une grille de cellules est présentée aux joueurs
(participants), chacune représentant une unité de planification ou une région qui pourrait devenir
une aire protégée. Les nombres rouge, bleu et vert dans les cellules représentent les
contributions que ces cellules apporteront à trois objectifs différents, qui pourraient représenter
des espèces ou des services écosystémiques. Chaque cellule a également un prix unique qui est le
coût de conversion de cette cellule en une aire protégée. L'objectif est de concevoir un réseau
d'aires protégées qui réponde aux objectifs autour de chacune des trois caractéristiques de la
manière la plus économique. Le jeu utilise également des pénalités de paramètres de
délimitation pour encourager les joueurs à connecter autant d'unités de planification que
possible ; si un joueur n'a qu'une seule aire groupée, il aura une limite plus courte et n'aura donc
pas à payer une pénalité de paramètre de délimitation aussi élevée. Cela représente une
véritable planification de la conservation dans laquelle les aires protégées connectées
permettent des écosystèmes plus riches que des écosystèmes disparates. Les participants ont
inévitablement réalisé que, même s'ils recevaient les mêmes informations, Marxan réussirait
toujours mieux à choisir les aires protégées les plus efficaces. Cet exercice a permis de montrer
comment des logiciels tels que Marxan et Priortizr peuvent être des outils très utiles dans la PSC,
aidant les décideurs à déterminer où concentrer leurs efforts pour obtenir des résultats
optimaux.

Présentation et exercice interactif : Comment définissons-
nous les actions basées sur la nature en Haïti ?

Discussion de groupe

Suite à cette introduction plus détaillée de la PSC, les participants ont
commencé à réfléchir aux mesures basées sur la nature qui peuvent
être prises en Haïti. L'analyse ELSA s'appuie sur diverses actions basées
sur la nature comme moyen d'atteindre les cibles prioritaires. Les
actions basées sur la nature les plus courantes utilisées dans le
processus ELSA sont la protection, la gestion, et la restauration de la
nature. Chacune des trois classifications peut être appropriée dans un
certain nombre d'écosystèmes, selon la manière dont elles sont
définies au niveau national et les objectifs à atteindre. Les définitions
générales ont été présentées pour chaque action basée sur la nature
afin d'établir le contexte et de solliciter les commentaires des
participants. 

Des programmes comme Marxan et Prioritizr peuvent effectuer rapidement et efficacement ce
type de calcul pour identifier les options de conservation les plus efficaces, et celles avec les
scores les plus bas. Ces types d'approches peuvent être adaptés aux priorités nationales en
modifiant le coût des unités de planification, le modificateur de paramètre de délimitation et le
facteur de pénalité. 

Ph
ot

o 
by

 P
at

ri
ce

 S
 D

or
sa

in
vi

lle
 v

ia
 U

ns
pl

as
h

U
ns

pl
as

h

https://aproposinfosystems.com/en/solutions/marxan-demo/
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Au cours du processus ELSA, les parties prenantes en Haïti devront affiner ces définitions pour
aider à identifier lesquelles des trois actions basées sur la nature permettent de sauvegarder les
écosystèmes et zones clés en Haïti. Les premiers commentaires des participants aux
consultations ont indiqué que les définitions pour protéger, gérer et restaurer sont adaptés à une
utilisation en Haïti.

ACTIONS BASÉES SUR LA NATURE
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PROTECTION : Introduction de restrictions d'utilisation des terres, telles que
la création d'aires protégées qui maintiennent les processus naturels des
écosystèmes et restreignent l'utilisation humaine. 
GESTION : Techniques utilisées pour augmenter la matière organique du sol,
réduire l'érosion, réduire les intrants agricoles, y compris les engrais et les
pesticides, et augmenter la structure de l'habitat. Cette action peut
également inclure l'exploitation forestière durable ou la gestion urbaine,
selon le contexte national. 
RESTAURATION : Régénération passive ou active des écosystèmes, y
compris les forêts et les zones humides. La restauration basée sur la nature
augmente la structure de l'habitat et la biomasse végétale, en particulier
dans les zones actuellement dégradées.

Utilisation de la PSC pour créer les cartes des aires essentielles au maintien de la
vie en Haïti

Dr. Oscar Venter,
Directeur du Laboratoire de Solutions de Conservation de l’Université du Nord de la Colombie
Britannique

Présentation

Le Dr. Oscar Venter, directeur du Laboratoire de solutions de conservation de l'Université du nord
de la Colombie-Britannique (UNBC), a présenté la science derrière le processus ELSA, et a montré
l’exemple du projet mis en œuvre en Ouganda. Il s'est inspiré des présentations de Jamison Ervin
et de Scott Atkinson pour montrer comment la planification systématique de la conservation
peut fournir les moyens de réaliser la vision de la cartographie des aires essentielles pour le
maintien de la vie en Haïti. Le processus de cartographie ELSA (Figure 3) commence par
l'évaluation des politiques nationales liées à la Convention sur la diversité biologique (CDB), à la
Convention-cadre des Nations Unies sur les changements climatiques (CCNUCC) et aux objectifs
de développement durable (ODD). Lors de l'examen de ces politiques, les parties prenantes
peuvent identifier les 10 engagements politiques prioritaires pour le processus de cartographie
ELSA en fonction du contexte et des priorités nationaux, par exemple liés à l'approvisionnement
en eau douce ou à la préservation de la biodiversité. Ces engagements peuvent également se
fonder sur les définitions des actions basées sur la nature, telles que la protection, la gestion
et/ou la restauration (PMR), propres à Haïti et qui seront utilisées pour atteindre ces résultats. Le
processus ELSA identifie des couches de données nationales et mondiales robustes et
dynamiques qui peuvent cartographier les résultats préférentiels et les actions basées sur la
nature pertinents pour Haïti. 

https://www.learningfornature.org/wp-content/uploads/2021/02/Part-1-Session-3-Oscar-Venter-FR.pdf
https://www.dropbox.com/s/dmqzar8dz5z4krz/ELSA%20mapping%20process.PNG?dl=0
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Soutenir directement les engagements politiques nationaux liés à la
CDB, à la CCNUCC et aux ODD;
Prendre des mesures pour protéger l'environnement naturel ;
Gérer les systèmes et restaurer les terres et les écosystèmes ; et 
Exploiter les opinions d'experts nationaux et les valeurs des parties
prenantes, en intégrant au processus de multiples lieux de retour
d'information.

Enfin, grâce à un examen minutieux par des experts pour pondérer ces
données par rapport aux priorités nationales, le projet peut produire
des cartes ELSA décrivant les endroits où chaque action basée sur la
nature doit être entreprise pour optimiser le respect des priorités
nationales.

Au cœur de ce processus se trouve l’outil web ELSA qui peut consolider
de grandes quantités de données spatiales et incorporer les priorités
nationales pour guider les décisions d’utilisation des terres. Comme il
pourrait y avoir des options infinies pour la configuration des zones de
conservation, de protection et de gestion, l’outil web utilise un logiciel
basé sur PSC appelé Prioritizr pour optimiser le processus de
planification de l'utilisation des terres, aidant les scientifiques et les
décideurs à identifier les zones d'action appropriées. Venter et son
équipe ont créé un outil qui peut :

Pour illustrer les fonctionnalités de l’outil web et le processus de création de la carte ELSA qui
sera mis en œuvre en Haïti, Oscar Venter a présenté une démonstration de l’outil en Ouganda. 

Sur le côté gauche de l'écran de l'outil Web (Figure 4) se trouve l'ELSA panneau d’optimisation où
les utilisateurs peuvent définir les paramètres sous lesquels produire de la carte ELSA en
Ouganda.

Les utilisateurs peuvent choisir d'affecter le coût de la sélection d'une unité de planification (UP)
particulière soit à la zone de l'UP, soit à la somme de l'Indice d'empreinte humaine (IEH) dans
l’UP ; où la zone est choisie comme coût UP, le coût sera le même pour toutes les UP du pays car
chaque UP est une cellule de grille de 1 km2. Lorsque la valeur IEH est utilisée comme coût, les
UP avec des valeurs plus élevées indiquent des zones de pression et d'utilisation humaines plus
importantes et indiqueraient un coût d'opportunité plus élevé associé à la sélection de cette PU
et à la réglementation de l'activité humaine - par exemple, les coûts seront plus une grande
population humaine et des infrastructures.

Ensuite, les utilisateurs peuvent choisir de « verrouiller » les aires protégées actuelles, en les
gardant comme protégées dans les modèles ; ou bien, les aires protégées actuelles peuvent être
« disponibles », ce qui signifie qu'elles ne sont pas forcées dans la solution d'aires protégées –
généralement les aires protégées sont « verrouillées » dans des scénarios, mais cela n’est en
aucun cas nécessaire. Enfin, les utilisateurs doivent entrer les pourcentages de la superficie
terrestre de l’Ouganda qui devraient être consacrés à chaque action de PMR, et cela devrait être
éclairé par des engagements ou des aspirations nationales. 
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https://www.dropbox.com/s/ovmj10en9iis05n/ELSA%20Webtool%20Uganda.Intro.png?dl=0
https://unsplash.com/@kayla_gibson
https://unsplash.com/photos/WlqaSW1fXkA
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S'ils sont égaux en priorité, les deux peuvent être pondérés à 1,0. Grâce à
ces informations, l’outil web ELSA peut exécuter l’optimisation et créer
des cartes préliminaires (Figure 5) des ELSA en Ouganda, et donc en Haïti.
L'analyse ELSA peut soit optimiser les résultats par thème, en créant des
cartes séparées pour les priorités d'Haïti liées à la biodiversité (CDB), aux
changements climatiques (CCNUCC) et au développement durable (ODD),
ou peut créer une carte globale pour identifier les domaines prioritaires
dans tous ces engagements. En outre, l'outil peut créer d'autres cartes
informatives, y compris une carte des « hotspots » indiquant où plusieurs
de vos résultats préférés se chevauchent. Au fur et à mesure que le
processus ELSA progresse, les contributions des participants nationaux
affineront l'outil web ELSA pour représenter plus précisément les
priorités d’Haïti.

Dans le panneau central, les utilisateurs choisissent des pondérations,
attribuant des valeurs à différentes couches de données d'entrée, en
fonction à la fois de la qualité du jeu de données et de l'importance du
résultat. Présentés avec différentes couches de données liées aux cibles
nationales sur la biodiversité, le changement climatique et le
développement durable, comme la richesse en amphibiens ou
l'adéquation des cultures, les experts nationaux doivent déterminer
quelles caractéristiques sont clés pour l'Ouganda. Par exemple, si
l’adéquation des cultures est plus pertinente pour les objectifs de
l’Ouganda que la richesse en amphibiens, l’utilisateur pourrait évaluer
l’aptitude des cultures à 2,00 et la richesse en amphibiens à 0,5.

La recette : cartographier les aires essentielles au maintien de la vie
Annie Virnig,
Spécialiste en gestion des connaissances et renforcement des capacités, Programme Global de
Nature for Development du PNUD

Présentation

SESSION IV. Introduction aux hackathons des politiques et
des données

Enregistrement du troisième jour (Partie 1)

Cette session s'est ouverte par une présentation du Dr. Jamison Ervin sur la « recette » d'ELSA, ou
flux de travail qui guidera la mise en œuvre du projet en Haïti. Elle a également fourni un aperçu
plus détaillé du travail initial sur la politique et les données qui jetteront les bases du projet.

Annie Virnig a décrit le flux de travail sous-tendant le projet en utilisant une métaphore relative à
la cuisine pour illustrer les divers éléments qui entrent menant à la création d'une carte ELSA. 
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https://www.learningfornature.org/wp-content/uploads/2021/02/Part-1-Session-4-Recipe-Ervin-V2.pdf
https://www.youtube.com/watch?v=BcxfJRyANxA
https://unsplash.com/@mareksminder
https://unsplash.com/photos/mr4XVfz3j2s
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 Les saveurs, ou les principales cibles politiques qui aident à définir les priorités nationales
d’Haïti ;
 Les ingrédients, ou les ensembles de données mondiaux et nationaux utilisés comme
intrants pour développer la carte ELSA ; et
 La recette, ou les méthodes pour identifier où les actions basées sur la nature peuvent
répondre aux priorités nationales pour la nature, le climat et le développement durable.

Elle a demandé aux participants de réfléchir à trois éléments clés tout au long des consultations
et du projet :

1.

2.

3.

Elle a présenté aux participants le processus ELSA en 10 étapes, en fournissant des exemples
pratiques de chaque étape (Figure 6). Ervin a souligné que ces consultations s'appuyaient sur
l'expertise des principales parties prenantes pour avancer spécifiquement autour des étapes 1, 2
et 5. De leur côté, Marion Marigo et Marie Trémolet d’une part, et Di Zhang de l’autre, ont
introduit les participants respectivement au hackathon des politiques et au hackathon des
données.

Introduction au hackathon des politiques : analyse rapide de politiques
Marion Marigo,
Spécialiste du renforcement des capacités et de la biodiversité, PNUD

Présentation

Marie Trémolet,
Analyste des politiques pour les solutions basées sur la nature, PNUD

En tant qu'étape critique dans l'évaluation des priorités nationales et des
synergies entre les engagements sur la nature, le climat et le
développement durable, le PNUD a entrepris une analyse politique rapide
de 11 documents politiques clés guidant l'action nationale en Haïti (Figure
7). Le but de l'analyse était d'identifier des engagements fondés sur la
nature à partir d'importants documents de politique nationale liés à la
biodiversité, au changement climatique et au développement durable. 

Marion Marigo, spécialiste du renforcement des capacités et de la
biodiversité, PNUD, et Marie Trémolet, analyste des politiques pour les
solutions basées sur la nature, PNUD, ont présenté le processus et les
résultats de cette analyse rapide des politiques. 

Pour identifier les cibles basées sur la nature dans ces documents, une
recherche par mots-clés a été effectuée, identifiant les thèmes
principaux. Les thèmes les plus courants dans les politiques et plans
analysés comprenaient le reboisement, la protection des forêts, les
pratiques agricoles intelligentes face au climat, l’agroforesterie, la
protection et la restauration des zones humides et la protection des
zones côtières. Ph
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https://www.dropbox.com/s/tcowteeyd81n1cu/fr-elsa-process_52784474.png?dl=0
https://www.learningfornature.org/wp-content/uploads/2021/02/Part-1-Session-4-Haiti-Policy-Analysis.pdf
https://www.dropbox.com/s/lg7xsq3tdnwnyla/NBS_keywords.png?dl=0
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Documents de politique analysés avant les consultations
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L'analyse a mis en évidence de grandes différences de spécificité entre les différentes politiques
et plans d'action nationaux analysés. Dans l’ensemble, la grande majorité des documents
politiques (PANA, PSD, PARDN, PDA et ANNEXE 1, FRSED, PNCC) manquent d'indicateurs et de
délais permettant de déterminer comment et quand l'action aura lieu. Aucun document politique
ne fournit de base de référence pour mettre en évidence les efforts nécessaires à la réalisation
des objectifs fixés. La 1ère CDN et le SPANB ont été identifiées comme présentant les cibles les
plus détaillées. En outre, certaines cibles ont davantage une portée à l’échelle d’un projet,
comme c’est le cas dans le PANA, tandis que les cibles fixées dans la SPANB et de la 1ère CDN ont
une portée territoriale à échelle nationale.

L'analyse a également mis en évidence les synergies entre les cibles de ces divers plans, avec des
objectifs similaires liés au reboisement, à la protection des forêts, à
l’agroforesterie/agroécologie, et à la protection et la restauration des zones humides et des
écosystèmes côtiers. 

Haïti présente de nombreuses cibles et ambitions liées aux solutions basées sur la nature dans
ses politiques actuelles. Un alignement de ces politiques serait nécessaire pour favoriser des
possibilités de synergies et d'impact, ainsi que pour faciliter les processus de mise à jour, et à une
meilleure mise en œuvre et optimisation des ressources disponibles.

Cette analyse initiale constitue la base de l'étape 1 du processus ELSA (Figure 8), fournissant des
contributions essentielles au hackathon des politiques. Au cours du hackathon des politiques, les
participants ont la possibilité d'examiner les documents politiques pour identifier les cibles qu'ils
jugent importantes à approcher avec des données spatiales. L’objectif du hackathon des
politiques est d’émerger avec dix engagements prioritaires pouvant étayer la création de la carte
ELSA d’Haïti.

Stratégie Nationale et Plan d’Action pour la Diversité Biologique 2030
(SPANB) ;
Plan d’Action National d’Adaptation (PANA) ;
Politique Nationale de Lutte contre les Changements Climatiques (PNLCC) ;
Programme pour la Généralisation de l’Analyse selon le Genre dans les
Efforts de Lutte contre les Changements Climatiques (PGAGECC) ;
Plan Stratégique de Développement 2030 (PSD) ;
Plan d’Action pour le Relèvement et le Développement National 2010
(PARDN) ;
Première Contribution Déterminée au Niveau national (1ère CDN) ;
Plan National d’Investissement Agricole 2016-2021 (PNIA) ;
Politique de Développement Agricole (PDA) ;
ANNEXE I Composante aménagement des bassins et foresterie de la Politique
de Développement Agricole (PDA ANNEXE I) ;
Feuille de Route pour un Système Energétique Durable (FRSED).

https://www.dropbox.com/s/tcowteeyd81n1cu/fr-elsa-process_52784474.png?dl=0
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Introduction au hackathon des données : données utilisées en Ouganda pour la
carte des aires essentielles au maintien de la vie

Di Zhang,
Experte en données spatiales, PNUD

Présentation

Di Zhang a présenté aux participants les données utilisées pour créer la carte ELSA Ouganda, à
titre d’exemple. Au total, 17 couches de données ont été utilisées pour créer les premières cartes
pour l’Ouganda, qui étaient notamment disponibles sur le UN Biodiversity Lab. Ces données ont
été utilisées soit pour le zonage – pour identifier où la protection, la gestion et la restauration
peuvent prendre place dans le pays – ou comme indicateurs des résultats souhaités liés à la
nature, au changement climatique et au développement durable.

Les données d'entrée utilisées dans l'analyse comprennent le couvert forestier pour le zonage,
l'empreinte humaine pour les coûts associés au zonage, les services écosystémiques et les
données de séquestration du carbone pour représenter les résultats souhaités liés à la CCNUCC
et à la CBD, les données sur la richesse des espèces et l'intégrité de la biodiversité pour
représenter les résultats souhaités liés à la CDB, et à l'état des forêts pour représenter les
résultats souhaités liés aux trois accords internationaux. Ces données d’entrée représentent les
meilleures données mondiales et nationales disponibles pour cartographier les ELSA en Ouganda.
En Haïti, il sera également essentiel d'inclure des données nationales pour renforcer l'analyse.
Sur la base des contributions des consultations, l’équipe scientifique intégrera des ensembles de
données au niveau national et global pour créer la carte ELSA d’Haïti.

https://www.learningfornature.org/wp-content/uploads/2021/02/Part-1-Session-4-Scott-Di-donnees-FR-1.pdf
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PARTIE II. HACKATHON DES
POLITIQUES
S'appuyant sur une analyse politique rapide menée avant les consultations, les participants se
sont réunis pour examiner onze politiques, plans et stratégies nationaux (Encadré 4). Ces onze
documents nationaux ont été analysés en raison de leur focus sur la biodiversité, le
développement durable, et le changement climatique, abordés à travers des solutions basées sur
la nature, ou « des actions pour protéger, gérer durablement et restaurer les écosystèmes
naturels ou modifiés, qui répondent aux défis sociétaux de manière efficace et adaptative
procurant simultanément des avantages pour le bien-être humain et la biodiversité », tel que
définies par l'UICN. Cette analyse a démontré de nombreuses synergies entre ces politiques et
plans, soulignant que la collaboration interinstitutionnelle et la mise en œuvre sur la base d'une
feuille de route commune pourraient conduire à la réalisation de multiples objectifs.

Au cours du hackathon des politiques, les parties prenantes ont identifié des cibles clés
cartographiables à partir des politiques nationales – des cibles et des indicateurs qui, ensemble,
peuvent résumer les priorités environnementales d’Haïti, fournissant la base de la carte ELSA
d’Haïti. Le hackathon des politiques s'est tenu au cours de trois sessions, lors desquelles les
participants ont travaillé pour identifier des cibles basés sur la nature liées à la biodiversité et aux
écosystèmes, à la séquestration du carbone et au développement durable, pour lesquels les
données spatiales étaient essentielles. Au cours de la dernière session, les participants ont
travaillé à identifier les synergies et à prioriser les cibles stratégiques à prendre en compte dans
l'analyse ELSA.

SESSION I. Cibles stratégiques sur la biodiversité et les
écosystèmes 

Enregistrement du premier jour (Partie 2)

Au cours de la session 1, Di Zhang a donné une présentation sur la façon de déterminer si les
cibles sont cartographiables, afin d’établir la base du reste des sessions pendant le hackathon des
politiques. Les participants ont ensuite eu l'occasion d'identifier tout document politique
manquant dans l'analyse initiale et, grâce à une discussion interactive, de décider quelles
priorités nationales sur la biodiversité et les écosystèmes pourraient être spatialement
représentées.

Ph
ot

o 
by

 ja
ne

b1
3 

 v
ia

 P
ix

ab
ay

Pi
xa

ba
y

https://www.youtube.com/watch?v=76stePjwbVA&feature=emb_imp_woyt
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Documents politiques manquants 

Marion Marigo,
Spécialiste du renforcement des capacités et de la biodiversité, PNUD

Pour garantir une compréhension commune des types de cibles que les
données spatiales peuvent être utilisées, le hackathon des politiques s'est
ouvert par une présentation fondamentale. Les cibles cartographiables
sont définies comme des cibles qui peuvent être représentées
visuellement sous forme de couches de données couvrant une région
spécifique. À l’aide d’exemples tirés des documents politiques de
l’Ouganda, Di Zhang a expliqué que les cibles de haut niveau ont tendance
à être vagues, vastes et trop ambitieuses, et donc inapplicables car elles
ne sont pas confinées dans un certain espace et dans un certain temps.
Par exemple, la cible « D’ici 2020, les valeurs de la biodiversité sont
intégrées dans les documents de cadre budgétaire du plan de
développement national, les déclarations de politique ministérielle dans
les plans de développement de district » est difficile à représenter
spatialement car elle manque de spécificité et n'est pas limitée par le
temps ou l'espace. 

D'autres cibles peuvent être spatialement représentées en sélectionnant
des éléments qui y contribuent, ou en utilisant des proxys. Par exemple,
la cible « D’ici 2019, les connaissances traditionnelles et les pratiques des
peuples autochtones et des communautés locales sont intégrées dans la
conservation de la biodiversité et l'utilisation durable à tous les niveaux »
peut être cartographiée parce que les aires gérées par les peuples
autochtones, ainsi que les éléments des connaissances autochtones, sont
connus. Ici, l'élément de localisation est utilisé pour rendre la cible
cartographiable.

Le groupe d’experts a provisoirement identifié le Plan National de Gestion des Risques 2019 –
2030, Les Zones Clés de la Biodiversité d’Haïti, le Prepoc (Plan de relance post-Covid 2019), la
Stratégie Nationale ANAP, le Hotspot de Biodiversité des Iles des Caraïbes, GEO Haïti 2010 Etat et
Perspectives de l’Environnement, comme des documents de politique essentiels qu'il pourrait
être important d'inclure dans l'examen des priorités nationales. 

Qu’est-ce qu’une cible cartographiable?

Di Zhang,
Experte en données spatiales, PNUD

Présentation
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https://www.learningfornature.org/wp-content/uploads/2021/02/Part-2-Session-1-Mappable-targets.pdf
https://pixabay.com/users/greky-3198860/?utm_source=link-attribution&utm_medium=referral&utm_campaign=image&utm_content=1631056
https://pixabay.com/photos/flowers-country-haiti-haitian-1631056/
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Au cours de cette session, les participants ont identifié 12 cibles
cartographiables liées à la biodiversité et aux écosystèmes grâce à un
consensus de groupe. Un point de discussion était que certains des
indicateurs identifiés dans cette section pouvaient également être
classés comme des objectifs de changement climatique et de
séquestration du carbone.

Cibles cartographiables sur la biodiversité et les
écosystèmes

Marion Marigo,
Spécialiste du renforcement des capacités et de la biodiversité,
PNUD

Enfin, certaines cibles peuvent très clairement être cartographiées.
Par exemple, la cible « D’ici 2020, la résilience des écosystèmes et la
contribution de la biodiversité aux stocks de carbone a été renforcée,
grâce à la conservation et à la restauration, y compris la restauration
d'au moins 15% des écosystèmes dégradés » est moins vague et
comprend des références spécifiques à un objectif quantifiable. La
référence à « la contribution de la biodiversité aux stocks de carbone
» renvoie essentiellement à la séquestration du carbone des arbres,
qui sont présents dans le temps et dans l'espace et peuvent donc
être cartographiés. Les aires qui ont un potentiel de reboisement ou
de boisement peuvent également être cartographiées. La référence à
la « restauration de 15% des écosystèmes dégradés » implique la
nécessité de savoir où se trouvent les écosystèmes clés et où ils sont
dégradés, ce qui peut à nouveau être abordé avec des données
spatiales.

La présentation a encouragé les participants à réfléchir de manière
critique aux cibles basés sur la nature identifiées grâce à l'analyse
rapide des politiques pour identifier, premièrement, celles qui
étaient cartographiables, et deuxièmement, celles pour lesquels les
données spatiales étaient essentielles à la réalisation.

PARTIE II. HACKATHON DES POLITIQUES
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https://unsplash.com/photos/vCTEFl1PJzI
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Stratégie Nationale
et Plan d'Action
pour la Diversité
Biologique

Trois pépinières sont constituées à Thiotte et à Anse-à-Pitres 
Les plantules fruitières et forestières des pépinières sont transplantées 
300,000 plantules fruitières et forestières (des essences en voie de
disparition) sont mises en terre  

D’ici à 2025, un système national d’aires protégées terrestres
fonctionnel et jusqu’à représenter 20% du couvert du territoire est
complété et la réduction des pressions sur les écosystèmes d’eau
intérieurs - notamment les châteaux d’eau, les cascades et autres zones
humides intérieures (lacs et étangs) - significativement réduite
D’ici à 2027, les zones consacrées à l’agriculture, l’aquaculture et la
sylviculture sont gérées d’une manière durable
D’ici à 2025, les espèces rares, menacées et vulnérables bénéficient,
pour les plus emblématiques d’entre elles, d’un régime d’interventions
ciblé et axé, le cas échéant, sur la reconstitution, la reproduction et la
réintroduction
D’ici à 2027, les espèces exotiques envahissantes terrestres sont pour la
plupart réduites sur les principales îles satellites et dans les aires
protégées terrestres du pays et les voies et processus d’invasion des
espèces exotiques envahissantes aquatiques identifiés et contrôlés au
niveau de la grande Terre
D’ici à 2030, les zones côtières et marines du pays sont administrées
selon les principes et fondements de l’approche écosystémique, gérées
selon une trajectoire priorisant une croissance bleue en vue d’en faire
des écosystèmes sains fournissant des services et des bénéfices
équitables pour le bien-être de la population haïtienne
D’ici à 2030, le taux de couverture forestière et agroforestière se sera
accru respectivement de 6%, référence base 2019, et de 30% au moyen
d’espèces forestières et fruitières endémiques et natives dans les
bassins versants stratégiques et paysages exceptionnels du pays
D’ici à 2028, les progrès tangibles sont réalisés en matière de réduction
des pressions anthropiques sur les ressources ligneuses
D’ici à 2028, les principaux écosystèmes d’eau intérieurs sont gérés et
restaurés
D’ici à 2030, la prise en compte de la biodiversité agricole est
systématiquement encouragée et renforcée dans une perspective de
développement durable de l’agriculture haïtienne et d’une meilleure
sécurité alimentaire

Stratégie Nationale
et Plan d'Action
pour la Diversité
Biologique

POLITIQUE, PLAN
OU STRATÉGIE

CIBLES CARTOGRAPHIABLES
IDENTIFIÉES 

PARTIE II. HACKATHON DES POLITIQUES
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SESSION II. Cibles sur le changement climatique et le
développement durable 

Enregistrement du deuxième jour (Partie 2)

Zones Clés de la Biodiversité d’Haïti 2010 : les zones définies
seront prises en compte en tant que jeux de données lors du
hackahton des données. 
Plan national de gestion des risques de désastre: après
analyse, aucune solution basée sur la nature n’a été trouvée. 
Hotspots de la biodiversité des îles Caraïbes : les cibles qui
sont présentées semblent bien alignées avec les priorités au
niveau national. Cependant, ce document est produit au
niveau régional par une entité autre que gouvernementale, et
n’a donc pas été pris en compte. Cependant, l’équipe du
PNUD aimerait discuter avec les acteurs à l’origine de la
rédaction du document pour potentiellement lier l’analyse
ELSA aux efforts du CEPF.
Plan de Relance Économique post COVID-19 (PREPOC): le
document n’était pas disponible en ligne et n’a donc pas pu
être analysé. Le processus ELSA pouvant aider les efforts post-
Covid, une fois l’analyse réalisée, elle pourra être partagée
avec les acteurs qui travaillent sur le PREPOC pour pouvoir les
aider autant que possible. 

La session a débuté sur un récapitulatif des activités tenues la
veille, et une explication de l’exercice. Une discussion s’est ensuite
tenue sur les documents identifiés par les participants comme
manquants à l’analyse ; suivant la discussion de la veille, Marie
Trémolet a pu extraire des cibles qui sont basées sur la nature
pour les la Stratégie Nationale de l’Agence Nationale des Aires
Protégées d’Haïti ainsi que pour GEO Haiti 2010. Cependant,
aucune cible supplémentaire n’a été extraite des autres
documents suggérés pour les raisons suivantes :

Sur la base des cibles tirées de ces deux documents
complémentaires, les participants ont identifié 12 cibles
cartographiables additionnelles liées à la biodiversité et aux
écosystèmes grâce à un consensus de groupe.Ph
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https://www.youtube.com/watch?v=RJVR20zpJUQ
http://audubonhaiti.org/wordpress/wp-content/uploads/2012/10/ZONES_CLES_DE_LA_BIOD_HAITI_FINAL.pdf
https://www.haitilibre.com/docs/PNGRD_BAT_2020_SMALL.pdf
https://www.cepf.net/sites/default/files/cepf-caribbean-islands-ecosystem-profile-2020-french.pdf
https://unsplash.com/@mareksminder?utm_source=unsplash&utm_medium=referral&utm_content=creditCopyText
https://unsplash.com/?utm_source=unsplash&utm_medium=referral&utm_content=creditCopyText
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Assurer la représentativité de la diversité 
des biotopes haïtiens dans le réseau.
Renforcer la protection des parcs
nationaux et des richesses naturelles, du
patrimoine historique et culturel
exceptionnel, la protection et la mise 
en valeur de zones naturelles et de
paysages d’intérêt général
Compléter le réseau existant et assurer 
son équilibre du point de vue
géographique et écologique (cible Aichi
n°11)
Développer, réévaluer, restaurer et/ou
maintenir des corridors ou des points de
relais écologiques entre les AP en réponse
aux changements climatiques, en tenant
compte de changements possibles dans la
distribution des espèces et l’état des
écosystèmes 
Restaurer des écosystèmes dégradés
Coordonner la mise en œuvre de zones
de connectivité écologique (spatiale
[bassin versant] et/ou fonctionnelle) des
écosystèmes) au sein d’AP
Définir et renforcer des activités
alternatives génératrices de revenus à la
surexploitation des ressources 

Stratégie Nationale de Agence
Nationale des Aires Protégées
d’Haïti

GEO Haiti 2010 Gérer les bassins versants stratégiques
Gérer de manière intégrée les zones
côtières et marines
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https://unsplash.com/@mareksminder?utm_source=unsplash&utm_medium=referral&utm_content=creditCopyText
https://unsplash.com/photos/K4PdblMIiPU
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Au cours de cette session, le groupe a identifié 6 cibles cartographiables liées au changement
climatique et à la séquestration du carbone. Les participants ont insisté sur la nécessité de
cartographier les cibles qui traitent des problèmes tels que les inondations, la famine, les
glissements de terrain et les fortes tempêtes qui sont devenus récurrents en Haïti en raison du
changement climatique. En outre, les participants ont souligné l'importance des cibles relatives à
la restauration des écosystèmes et à la résilience des communautés.

Cibles sur le changement climatique

Marion Marigo,
Spécialiste du renforcement des capacités et de la biodiversité, PNUD

Planter 137.500 ha de forêt d’ici à 2030 en privilégiant les
espèces locales dont 100.000 ha de manière
conditionnelle entre 2020 et 2030
Protéger et conserver les parcs nationaux forestiers
existants (10 500 ha) d'ici 2030.
Protéger, conserver et étendre des forêts de mangroves
existantes (19 500ha) d’ici 2030.
Restaurer, valoriser et étendre des systèmes
agroforestiers existants (au moins 60.000 ha additionnels
entre 2020 et 2030
Améliorer la qualité du pâturage en particulier du cheptel
bovin avec des légumineuses

1ère Contribution Déterminée au
niveau National

POLITIQUE, PLAN OU STRATÉGIE 
CIBLES CARTOGRAPHIABLES

IDENTIFIÉES 

Protéger les 2% de couverture forestière existanteProgramme pour la
Généralisation de l'Analyse selon
le Genre dans les efforts de lutte
contre les Changements
Climatiques

Cibles sur le développement durable

Marion Marigo,
Experte en renforcement des capacités et biodiversité, PNUD

Le groupe a identifié 18 cibles cartographiables liées au développement durable, y compris des
cibles liées à la sécurité de l'eau, à la sécurité alimentaire, à la réduction des risques de
catastrophe et à l'emploi et aux moyens de subsistance. L'exercice et la discussion ont mis en
évidence plusieurs points clés. Les participants ont noté que la restauration des écosystèmes est
essentielle à la sécurité des revenus et à la sécurité alimentaire. Il a également été convenu
d'utiliser des procurations pour les cibles qui ne comportaient pas d'actions et de thèmes
spécifiques pour traiter des cibles qui étaient répétées dans les différentes catégories. 

PARTIE II. HACKATHON DES POLITIQUES
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D'ici 2030, aménager les 15 bassins versants stratégiques les
plus vulnérables aux évènements climatiques extrêmes suivant
le schéma d'aménagement du territoire

1ère Contribution
Déterminée au niveau
National

POLITIQUE, PLAN OU
STRATÉGIE 

CIBLES CARTOGRAPHIABLES
IDENTIFIÉES 

Plan d'Action National
d'Adaptation

Environ 2,095,000 plantules fruitières et forestières mises en
place
Plus de 110,000 plantules de bambou ont été transplantées
Près de 760,000 mètres linéaires de bandes enherbées
réalisées 
Près de 810,000 mètres linéaires de haies vives ont été
plantées
270,000 plantules de manglier sont mises en terre le long de la
côte (contrôle des vagues)
6 plages et 7 bosquets ou mini-forêts sont aménagés
500 ha de terre, 183 parcelles aménagées et 1.5 km de
structures de conservation de sol érigées
15.000 arbres plantés dont 10.500 fruitiers ainsi que 7.000
pieds de bambou mis en terre

D'ici 2021, mettre en terre 5,000,000 essences forestières et
fruitières
D'ici 2021, 8 571 000 mètres linéaires de haies vives
productives

1 600 km de berges protégées
71 380 000 plants mis en terre
50 630 000 plants mis en place en bordure de parcelles

Plan d'Investissement
Agricole 2016-2021

Annexe I Composante
aménagement des
bassins et foresterie de
la Politique de
Développement Agricole

Stratégie Nationale de
l'Agence des Aires
Protégées d'Haïti

Superviser la mise en place de pépinières en milieux
terrestre/marin (avec organisations de la société civile ou
population locale)
Développer des filières économiques alternatives durables
génératrices de revenus (agriculture [agroforesterie : cacao,
huile de ricin, sisal, …], élevage, aquaculture, commerce
[artisanat], culturel) dans les zones tampons (zones de droits
d’usages) 
Prioriser et promouvoir les actions à mettre en œuvre pour le
développement de l’éco-tourisme dans les AP

GEO Haiti 2010 Gérer les catastrophes et désastres d’origine naturelle

PARTIE II. HACKATHON DES POLITIQUES
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SESSION III. Identifier les cibles stratégiques prioritaires

Enregistrement du troisième jour (Partie 2)

Pour aider à l'identification des cibles prioritaires, le groupe
d’experts a organisé les cibles par thèmes: gestion des
écosystèmes côtiers et marins, restauration des zones humides,
gestion des zones humides, protection des zones humides,
reboisement, protection des forêts, protection des espèces
menacées, espèces exotiques envahissantes, aires protégées et
connectivites écologiques, développement des filières durables,
réduction des risques de catastrophes, gestion de
l’agriculture/sylviculture/aquaculture. Grâce à une discussion
interactive, le groupe a examiné la liste des cibles
cartographiables par thème et a discuté des cibles qui devraient
être élevées en priorité. 

Au cours de cette session, les participants ont identifié 10 cibles
prioritaires – ou engagements prioritaires – pour jeter les bases
du processus ELSA. Tout au long de la session, les participants
ont discuté de l’importance du contexte haïtien et identifié les
priorités à prendre en compte dans le processus de cartographie
de l'ELSA. La session a révélé qu'il existe un fort intérêt pour la
gestion des écosystèmes côtiers et marins ou les aires protégées
et les connectivites écologiques. En outre, le hackathon de
politiques a montré qu’Haïti est particulièrement investie dans
deux politiques : le SPANB et le Système National des Aires
Protégées (SNAP). Les cibles de ces documents de politique sont
fortement favorisées dans la liste des cibles prioritaires.
La liste des 10 cibles prioritaires peut être consultée à ce lien. Ph
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https://www.youtube.com/watch?v=LM-sB2PncSc
https://docs.google.com/spreadsheets/d/1IEhQ_G2eKbuZrQ8S_bTj2tlU_ryFOVa2cJObQyjfg_s/edit?usp=sharing
https://unsplash.com/@hudsoncrafted
https://unsplash.com/@hudsoncrafted
https://unsplash.com/photos/zg9XMNYjLRg
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PARTIE III. HACKATHON DES
DONNEES
Sur la base des résultats du hackathon des politiques, des experts nationaux et internationaux se
sont réunis pendant le hackathon des données pour identifier les principaux jeux de données
nationales et mondiales qui pourraient être utilisés pour cartographier les 10 cibles prioritaires
d’Haïti. Les participants avaient deux tâches centrales : (1) identifier les jeux de données spatiales
qui peuvent servir de proxy pour les cibles politiques (sessions 1 et 2, étape 2 du processus ELSA)
; et (2) identifier les actions essentielles basées sur la nature en Haïti et le zonage approprié pour
contraindre spatialement le modèle ELSA (Session 3 ; Étape 5 du processus ELSA).

Au cours des trois sessions du Hackathon des données, les participants ont écouté avec attention
des présentations courtes de différents fournisseurs de données nationaux et ont passé en revue
les résultats du hackathon des politiques. Pendant ces riches sessions, ils ont travaillé pour
connecter les objectifs nationaux aux couches de données spatiales provenant d'organisations
telles que le CNIGS, la FoProBim, le Programme des Nations Unies pour le Développement
(PNUD), le Programme des Nations Unies pour l’Environnement (PNUE), The Nature
Conservancy, UN Food and Agriculture Organization (FAO), les Key Biodiversity Areas, l’Union
internationale pour la conservation de la nature (UICN), la Faculté d’Agronomie d’Haïti, FOKAL,
Haiti National Trust, Wynne Farm, et le Système d’Information Environnementale.

Ressources clés du hackathon des données

EN
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Feuille de données finale
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https://unsplash.com/@mareksminder?utm_source=unsplash&utm_medium=referral&utm_content=creditCopyText
https://unsplash.com/?utm_source=unsplash&utm_medium=referral&utm_content=creditCopyText
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SESSION I - II. Cidentification des données clés pour les cibles
politiques prioritaires en Haïti

Enregistrement session 1 et session 2 (Partie 3)

Dynamique de l'évolution de la mangrove du PN3B
Données sur les mangroves de FoProBim
Données sur les aires protégées nationales, les mangroves, l’occupation du sol du CNIGS
Données sur les aires protégées de l’ANAP 
Données sur les bassins versants et les cartes d’occupation du sol du PNUD Haïti
Données sur les ressources forestières de la FAO (non disponibles sur le site)
Données sur la biodiversité du SIE 
Données de l’habitat marin et les écosystèmes des zones protégées de la TNC (données
régionales)
Données sur les zones humides de Haïti Data
Données sur la couverture forestière du UNCCD
Données sur le Jardin National Urbain de Martissant de FOKAL (données régionales)
Données sur les Caribbean Biodiversity Hotspots de Wynne Farm (données régionales)
Données sur la production agricole du MARNDR
Données sur les couches d’occupation du sol du CIAT

Données récentes sur la couverture forestière et les taux de déforestation
Données sur la distribution des espèces invasives
Données sur l’intégrité des écosystèmes et des menaces sur ces écosystèmes
Données sur la connectivité des zones protégées

Au cours de deux sessions consécutives organisées par thème (nature, solutions climatiques
naturelles et développement durable), le hackathon des données a examiné les 10 cibles
prioritaires et discuté des couches spatiales nationales pertinentes, fournissant des données sur
les données qui pourraient être utilisées pour conduire le processus de cartographie ELSA. Ces
données pourraient révéler des régions essentielles pour la séquestration du carbone, sécurité de
l'eau, réduction des risques de catastrophe, sécurité alimentaire et emplois/moyens de
subsistance en Haïti. Les résultats du hackathon des données montrent l'étendue des ensembles
de données sous-utilisés tels que les données du CNIGS, du PNUD Haïti ou du SIE au niveau du
Ministère de l’Environnement. En outre, ces conversations ont mis en lumière les lacunes
nationales en matière de données, montrant sur quoi le comité consultatif scientifique devra
concentrer ses efforts pour aller de l'avant.

Un aperçu des données nationales disponibles pour inclusion ainsi que des lacunes dans les
données est présenté ci-dessous. Les résultats complets du hackathon des données sont
disponibles ici.

Données mondiales et nationales disponibles à inclure :

Données manquantes :

https://www.youtube.com/watch?v=76stePjwbVA&feature=emb_imp_woyt
https://www.youtube.com/watch?v=B5yQfjmys_c
https://www.youtube.com/watch?v=76stePjwbVA&feature=emb_imp_woyt
https://www.youtube.com/watch?v=v-M3BWkNsoI
https://www.youtube.com/watch?v=76stePjwbVA&feature=emb_imp_woyt
https://docs.google.com/spreadsheets/d/1IEhQ_G2eKbuZrQ8S_bTj2tlU_ryFOVa2cJObQyjfg_s/edit?usp=sharing
https://docs.google.com/spreadsheets/d/1IEhQ_G2eKbuZrQ8S_bTj2tlU_ryFOVa2cJObQyjfg_s/edit?usp=sharing
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SESSION III : Données sur le zonage et l’utilisation des terres

Enregistrement du troisième jour (Partie 3)

Quelles sont les actions basées sur la nature en Haïti ? 
Comment ces actions sont-elles définies ? 
Combien de terres peut-on attribuer à chaque part ? 
Comment cartographier les contraintes dures et souples pour indiquer où chaque action peut
avoir lieu ?

La dernière session du hackathon des données a changé de cap pour examiner où l'application
des actions basées sur la nature pouvait avoir lieu. Les cibles politiques discutées lors des
sessions précédentes représentent les objectifs ultimes qu’Haïti souhaiterait atteindre, et les jeux
de données spatiales identifiés dans les sessions 1 et 2 seront utilisés comme indicateurs de
substitution pour ces objectifs dans l'analyse. Cependant, il est important de se pencher sur les
mesures basées sur la nature qui peuvent être adoptées en Haïti pour atteindre ces objectifs.

Dans les présentations et discussions des parties 1 et 2, les participants aux consultations avaient
commencé à évaluer quelles actions basées sur la nature sont importantes en Haïti (partie 1) et
combien de terres devraient être mises de côté pour la protection et la gestion ou restauration
(partie 2). Pour s'assurer que l'analyse ELSA est correcte, il est essentiel de bien comprendre ce
que chacune de ces actions signifie en Haïti, afin que l'équipe scientifique puisse définir
spatialement les zones du modèle ELSA. La session 4 s'est appuyée sur des travaux antérieurs
pour aborder quatre questions interdépendantes visant à guider la discussion :

Pendant cet exercice, les participants ont discuté des définitions des différentes actions basées
sur la nature en Haïti, afin de déterminer lesquelles d'entre elles pourraient être adoptées pour
promouvoir des solutions basées sur la nature en termes de protection, de gestion, de
restauration ou d'autres actions et là où mettre en œuvre ces actions identifiées. Face à ces
approches, les participants ont conclu qu'il ne s'agissait pas seulement de prendre des mesures
de protection, de gestion et de restauration, mais aussi d'aller dans les aires protégées et d’y
collecter des données beaucoup plus pertinentes, appuyer les acteurs dans les prises de
décisions, analyser les lacunes dans les connaissances sur les systèmes environnementaux
inconnus, tels que les écosystèmes côtiers et les aires protégées nouvellement déclarées. 

En ce qui concerne l'approche de la mise en œuvre des ELSA, les participants ont déclaré que les
actions peuvent être mises en œuvre dans tout le pays puisque les décisions basées sur
l'économie et la production sont basées sur la nature qui est répartie dans tout le pays. La nature
doit être incluse dans toute décision ou proposition de développement, car elle est basée sur nos
écosystèmes. Cela nécessite un changement du modèle de gestion et de planification du pays.
Cependant, des mesures doivent être prises dans les zones de fort conflit, telles que les
écosystèmes aquatiques, les écosystèmes de la région amazonienne et les écosystèmes marins.

https://www.youtube.com/watch?v=u--hBN9cj_0
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PARTIE IV. OUTILS D’AIDE A LA
PRISE DE DECISIONS ET
PROCHAINES ETAPES

Cette partie s'est concentrée sur le contexte haïtien, ses cibles prioritaires et les jeux de données
nationales et mondiales qui peuvent être utilisés pour soutenir ces objectifs, avec un focus plus
général sur les systèmes d'aide à la décision existant. S'appuyant sur l'expertise de la société
Impact Observatory et des données du Dynamic World, les participants ont appris comment la
technologie peut être exploitée pour créer un système d'aide à la décision efficace et se sont
engagés dans un exercice de réflexion sur les besoins d'aide à la décision les plus critiques en
Haïti.

Enregistrement du dernier jour (Partie 4)

SESSION I. Rapport sur les hackathons des politiques et des
données

Cibles sur le développement durable

Marion Marigo,
Experte en renforcement des capacités et biodiversité, PNUD

Réviser la liste des cibles basées sur la nature en rapport avec la nature, le changement
climatique et le développement durable ;
Identifier les cibles basées sur la nature ayant un potentiel cartographiable ; et
Sélectionner les 10 cibles correspondant au mieux aux priorités stratégiques nationales.

Cette session a débuté avec une récapitulation de Monsieur Patrick ALTEUS. Dans son
introduction, il a fait un rappel du travail accompli pour en arriver à cette phase des
consultations. 

En effet, la deuxième partie de la consultation a été l’occasion pour les participants de concert
avec le PNUD d’identifier les priorités nationales. Pour ce faire, ils se sont occupés à : 

Ph
ot

o 
by

 V
io

la
 ' 

vi
a 

Pi
xa

ba
y

Pi
xa

ba
y

https://www.youtube.com/watch?v=TvNxZ9soQWo
https://pixabay.com/photos/iguana-rhinoceros-iguana-301303/


Révisé la liste des 10 cibles du groupe des politiques ;
Identifié des données mondiales et nationales qui :
Peuvent être utilisées pour évaluer où il est possible de protéger, gérer, restaurer ;
Peuvent cartographier les cibles politiques pour la nature ;
Peuvent cartographier les cibles politiques pour le changement climatique ;
Peuvent cartographier les cibles politiques pour le développement durable.

Pour sa part, la troisième partie portait sur l’identification des données nationales et globales
pouvant guider l’analyse. Pour ce faire, les spécialistes nationaux et le PNUD ont :
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SESSION II. Outils d’aide à la prise de décision et prochaines
étapes

UN Biodiversity Lab

Di Zhang,
Experte en données spatiales, PNUD

Annie Virnig,
Spécialiste en gestion des connaissances et renforcement des capacités, Programme Global de
Nature for Development du PNUD

Présentation

Dans cette présentation en deux parties, les participants ont reçu un aperçu et une
démonstration du UN Biodiversity Lab. Tout d'abord, Annie Virnig, dans une présentation
préenregistrée, a présenté la plateforme, produite dans le cadre d'un partenariat entre le PNUD,
le Programme des Nations Unies pour l'environnement (PNUE) et le Secrétariat de la Convention
sur la biodiversité grâce au financement du Fonds pour l’Environnement Mondial (FEM). 

PARTIE IV. OUTILS D’AIDE A LA PRISE DE DECISIONS ET PROCHAINES ETAPES

https://www.dropbox.com/s/y4tpr5f926obins/Part%204%20-%20Session%201%20-%20Intro%20to%20UN%20Biodiversity%20Lab%20FR.pdf?dl=0


L'objectif du UN Biodiversity Lab, lancé en 2018, est d'aider les décideurs à
élaborer des solutions de développement durable axées sur les données et les
politiques. Avec plus de 130 des meilleurs jeux de données au monde sur la
nature, le climat et le développement durable, la plateforme permet aux
utilisateurs de télécharger et utiliser des données nationales leurs espaces de
travail nationaux privés, de visualiser des données mondiales et nationales,
d'effectuer des analyses de base et de créer des cartes, le tout de manière
gratuite et ouverte, qui ne nécessite aucune expérience préalable en SIG. La
page publique de la plateforme a reçu plus de 53 000 visites et ses espaces de
travail nationaux privés sont utilisés par 313 décideurs politiques de 61 pays.
En tant que mécanisme clé pour soutenir les pays dans la préparation de leurs
rapports nationaux sur la diversité biologique, conformément aux dispositions
de la Convention sur la diversité biologique, le UN Biodiversity Lab a contribué
à augmenter l'utilisation des analyses spatiales dans tous les pays qui reçoivent
le support du PNUD et du FEM. C'est également le principal système d'aide à la
décision pour deux projets soutenus par la NASA.

La deuxième partie de la présentation comprenait une démonstration de
certaines des principales caractéristiques du UN Biodiversity Lab. Au cours de
cette partie présentée par Di Zhang, les participants ont appris à se connecter
à la plateforme, à afficher des données vectorielles, polygonales et raster, et à
utiliser des fonctionnalités telles que l'outil d'intersection géospatiale. Grâce à
cette présentation, les participants ont appris comment, sans aucune
expérience SIG préalable, ils peuvent faire des progrès dans le UN Biodiversity
Lab, en utilisant ses capacités de cartographie pour créer et mettre en œuvre
des politiques de conservation et de développement durable ciblées.
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Démonstration de l’outil web ELSA

Oscar Venter,
Directeur du Laboratoire de Solutions de Conservation de l’Université
du Nord de la Colombie Britannique

Cette session s’est focalisée sur les outils qui peuvent aider à la mise en œuvre
du projet ELSA en Haïti, avec pour but d’explorer des outils généraux en vue
d’envisager l’exécution et le succès du projet ELSA. Dans son intervention,
Oscar Venter a de nouveau montré comment les données recueillies en
Uganda – en tant qu’exemple d’outil web finalisé – ont permis de générer des
couches qui ultérieurement allaient permettre de créer la carte ELSA pour le
pays. Ainsi, des cartes sont produites pour différents écosystèmes, tels que les
zones humides, les zones cultivées, les écosystèmes menacés, les zones de
glissements de terrain, les zones agroforestières potentielles, etc. L’outil web
utilisé permet aussi de pondérer chacun de ces écosystèmes sur la carte ELSA.

Les zones que l’outil génèrent peuvent guider les actions de restauration. Les
cartes peuvent être téléchargées et enregistrées sur un ordinateur ou tout
autre support électronique. 
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https://unsplash.com/@mareksminder?utm_source=unsplash&utm_medium=referral&utm_content=creditCopyText
https://unsplash.com/photos/Rq6wIyCRiCA


34

Démonstration de l’outil web ELSA

Oscar Venter,
Directeur du Laboratoire de Solutions de Conservation de l’Université du Nord de la Colombie
Britannique

Cette session s’est focalisée sur les outils qui peuvent aider à la mise en œuvre du projet ELSA en
Haïti, avec pour but d’explorer des outils généraux en vue d’envisager l’exécution et le succès du
projet ELSA. Dans son intervention, Oscar Venter a de nouveau montré comment les données
recueillies en Uganda – en tant qu’exemple d’outil web finalisé – ont permis de générer des
couches qui ultérieurement allaient permettre de créer la carte ELSA pour le pays. Ainsi, des
cartes sont produites pour différents écosystèmes, tels que les zones humides, les zones
cultivées, les écosystèmes menacés, les zones de glissements de terrain, les zones agroforestières
potentielles, etc. L’outil web utilisé permet aussi de pondérer chacun de ces écosystèmes sur la
carte ELSA.

Les zones que l’outil génèrent peuvent guider les actions de restauration. Les cartes peuvent être
téléchargées et enregistrées sur un ordinateur ou tout autre support électronique. 

Contrôle dynamique des cibles basées sur la nature 

Samantha Hyde,
Gestionnaire principale de programme, Impact Observatory

Présentation

La référence : consiste à fournir des données géospatiales
2019/2020 mises à jour pour les pays et le monde 
Le programme : utiliser les données géospatiales pour connecter les
objectifs mondiaux a la planification nationale 
Le contrôle : automatiser les mises à jour des données pour créer
des indicateurs qui contrôlent les changements au fil du temps 
Le compte-rendu : consiste à présenter des indicateurs dynamiques
localisés avec des tableaux de bord pour un compte-rendu facile.

Cette intervention portait essentiellement sur l’utilisation des données
et métriques dynamiques du Dynamique World, ainsi que le contrôle des
cibles politiques. Sam a montré comment les données dynamiques
contribuent à améliorer la précision et établir des liens entre : 

Elle a souligné comment cet aspect dynamique influe sur la prise des
décisions, et peut notamment aider à définir et atteindre des objectifs et
des cibles ambitieux basés sur la nature pour un développement
durable. Par exemple, cela permet de cartographier la dynamique
d’occupation des sols et ainsi favoriser les prises de décisions relatives
aux activités humaines, la biomasse, etc.Ph
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https://www.dropbox.com/s/8sn38q3p518lt5q/Part%204%20-%20Session%202%20-%20IO.pdf?dl=0
https://unsplash.com/@mareksminder?utm_source=unsplash&utm_medium=referral&utm_content=creditCopyText
https://unsplash.com/photos/ouNHtWLE5bY
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En effet, des partenariats avec l’UNEP, le Centre de Surveillance de la Conservation de la Nature
(WCMC) et l’entreprise VIZZUALITY permettent, entre autres, d’utiliser des outils dynamiques de
surveillance de l’occupation des sols pour identifier les aires ou le changement d’utilisation des
sols a probablement eu un impact important dans la composition de la biomasse terrestre
concernant le stockage de carbone entre 2015 et 2019.

SESSION III. Les prochaines étapes

Dédiée à l'évaluation des progrès et à fournir une image claire des prochaines étapes du projet, la
session finale de la consultation comprenait une présentation élaborée par Dr. Jamison Ervin et
exposée par Marion Marigo. Des membres de l'équipe principale du projet et un exercice
interactif avec les participants pour identifier les considérations clés au fur et à mesure que le
projet progressait.

Cartographier les aires essentielles au maintien de la vie : la recette

Marion Marigo,
Expertes en renforcement des capacités et biodiversité du PNUD 

Présentation

L'importance des écosystèmes côtiers et marins 
L'importance de la gestion durable des aires protégées et des connectivités écologiques
L'importance de réduire les glissements de terrain et de réduire les risques d'autres
catastrophes naturelles, et 
Le développement des filières durables

Marion a débuté la présentation en excusant le Dr. Jamison Ervin qui ne pouvait pas donner cette
présentation de clôture. Elle a ensuite passé en revue les étapes clés du processus ELSA et a
souligné les progrès que les participants avaient accomplis grâce à leur participation active à
cette consultation entre parties prenantes. La première étape du processus ELSA consiste à
identifier les priorités politiques, qui a été achevée au cours de la consultation. À partir des
discussions lors du hackathon des politiques, les participants ont identifié ensemble 10 cibles
prioritaires. La carte ELSA finale identifiera les domaines indicatifs dans lesquels Haïti peut agir
pour soutenir la réalisation de ces 10 engagements politiques prioritaires. Ces échanges ont
également mis en évidence plusieurs thèmes transversaux d'importance clé en Haïti, notamment:

Par ailleurs, la consultation avec les parties prenantes a également contribué à progresser
substantiellement dans la deuxième étape du processus ELSA consistant à identifier les données
spatiales mondiales et nationales. Au cours du hackathon de données, les participants ont
identifié une mine de données nationales qui peuvent être utilisées pour cartographier les 10
cibles prioritaires d’Haïti auprès des principaux gardiens, notamment le Centre National de
l’Information Géo-Spatiale, le Ministère de l’Environnement, l'Agence Nationale des Aires
Protégées, le Ministère de l’Agriculture, des Ressources Naturelles et du Développement Rural, le
bureau pays du PNUD en Haïti. À l'avenir, le consultant engagé pour soutenir le projet travaillera
avec l'équipe de base pour sécuriser l'accès à ces données pour la deuxième itération.
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https://www.dropbox.com/s/8sn38q3p518lt5q/Part%204%20-%20Session%202%20-%20IO.pdf?dl=0
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Les étapes 3 et 4 du processus ELSA consistent à créer des cartes thématiques
qui identifient initialement les régions importantes pour la nature, le
changement climatique et le développement durable en Haïti. Les
consultations ont permis de progresser sur l’analyse en définissant où et
comment les actions basées sur la nature peuvent être menées dans le pays.
Au cours du hackathon de données, les participants ont identifié qu'en plus
des actions basées sur la nature pour protéger, gérer et restaurer, en Haïti,
l'analyse devrait favoriser la gestion de la biodiversité et des aires marines en
particulier, pour soutenir le bien-être humain. 

Marion a souligné que les étapes 6 à 8 du processus ELSA, autour de la
création de cartes d'actions, seront possibles grâce à l'outil web ELSA basé sur
les résultats de la consultation. L'équipe scientifique travaillera avec l'équipe
nationale pour ajouter de nouvelles données nationales à l'outil. La première
itération de cette carte montrera où les actions basées sur la nature pour
protéger, gérer durablement, et restaurer la nature, peuvent donner les
meilleurs résultats pour les 10 cibles politiques identifiées. 

L'étape 9 traite de l'application et du suivi des résultats. Une fois la carte ELSA
finalisée, le PNUD travaillera avec les partenaires du projet pour explorer
comment elle pourra être intégrée dans des projets sur le terrain en se basant
sur le contexte politique national actuel. L’équipe de projet soutiendra la
création et le renforcement des politiques existantes. 

La dixième et dernière étape du processus est la prise de mesures et le suivi
des résultats du projet. Ici, il s’agira de voir comment la carte ELSA, ainsi que
les résultats de l’analyse, peuvent être pris en compte dans les politiques et
activités nationales, et comment les indicateurs dynamiques peuvent
contribuer au suivi des impacts lors de leur mise en œuvre. Par ailleurs, cette
l'année, le PNUD travaillera de concert avec les experts nationaux du projet
pour présenter le travail d’Haïti dans des évènements internationaux clés et à
travers des articles et des blogs. Marion a souligné la nature itérative du
processus et la capacité de continuer à s'appuyer sur l'expérience nationale
pour affiner le processus ELSA afin de répondre aux besoins nationaux uniques
d’Haiti. Ph
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PROCHAINES ETAPES ET
RETOURS SUR LES
CONSULTATIONS

S'appuyer sur les commentaires recueillis lors de l'enquête auprès des participants aux
consultations pour affiner les futures consultations pour le projet « Cartographier la nature
pour les personnes et la planète », et continuer à intégrer les commentaires nationaux dans
le processus ELSA d’Haïti.
Collaborer avec Verlaine Noël, le consultant national engagé pour soutenir la mise en œuvre
du projet en Haïti. L'équipe assurera la liaison avec lui pour garantir l'accès aux données des
diverses institutions.

Les consultations ont été une opportunité exceptionnelle d’engager diverses parties prenantes
d'Haïti et du monde entier dans un dialogue sur l'utilisation des données spatiales pour la nature,
le climat et le développement durable. Elles ont également servi de mécanisme clé pour le
renforcement des capacités nationales sur la manière dont les approches de planification
systématique de la conservation, les actions basées sur la nature, et la cartographie des aires
essentielles au maintien de la vie, peuvent soutenir une planification stratégique et économe en
ressources pour l'intendance des écosystèmes et le développement durable en Haïti.

L'apport sur les données spatiales nécessaires et les politiques clés recueillies par le biais des
hackathon des politiques et des données éclairera l'action à l'avenir. Les équipes de base du
PNUD et du CNIGS feront progresser le projet avec les commentaires d'un comité consultatif
scientifique international et, à des étapes cruciales du processus, le projet partagera les progrès
avec le groupe plus large, en sollicitant les conseils des ministères et organismes compétents lors
de nouvelles consultations.

Ces consultations pour le projet « Cartographier la nature pour les personnes et la planète en
Haïti » ont servi à présenter le projet ELSA, à définir les priorités, à découvrir les couches de
données pertinentes et à renforcer la capacité nationale en matière de données spatiales. Au
cours des six prochains mois, le PNUD et le CNIGS poursuivront leur collaboration pour produire
et utiliser une carte ELSA finale en Haïti. Les collaborateurs vont :
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Assurer le suivi autour de l'étape 1 (identification des priorités
politiques) et de l'étape 2 (identification des ensembles de
données mondiales et nationales) du processus ELSA. 
Créer les cartes d'opportunités et d'actions pour refléter les
priorités politiques identifiées lors de la consultation. Un élément
clé de ce processus sera de nouvelles consultations, plus courtes,
tenues au cours du deuxième trimestre de 2021, pendant
lesquelles l'équipe sollicitera les commentaires d'experts
nationaux pour réviser correctement ces cartes et exécuter
l'analyse.
Créer des plans pour commencer les étapes 9 et 10 sur l'action, le
suivi et la mise en œuvre. Les participants auront l'occasion de
travailler avec Impact Observatory sur les données et les
indicateurs dynamiques. De même, l'équipe mondiale travaillera
avec l'équipe centrale du projet pour identifier les lieux nationaux
et mondiaux où communiquer les objectifs et les impacts du
projet. 

RETOURS SUR LES CONSULTATIONS

Pour évaluer l'impact et l'efficacité des consultations, l'équipe
centrale a recueilli les réactions des participants par le biais d'une
enquête (Figure 9). 

Par le biais de 28 questions, l'enquête visait à déterminer si les
consultations avaient répondu aux attentes, s'alignaient avec les
priorités nationales, amélioraient les capacités en matière de PSC et
de données spatiales, et étaient formatées de manière attrayante.
L'enquête a également permis de déterminer comment les
participants souhaiteraient continuer à soutenir le projet ELSA en
Haïti. Au total, 30 participants ont répondu à l’enquête. 

La compréhension de la PSC est passée d'une moyenne de 2,93 sur 5
avant les consultations à 3,97 sur 5 après les consultations. Les
personnes interrogées ont également indiqué que leur
compréhension des synergies potentielles entre les documents
politiques haïtiens sur la nature, le climat et le développement
durable est passée de 3,07 à 4,03 sur 5. Ces augmentations
répondent aux attentes, puisque la plupart des participants n'ont pas
assisté à toutes les sessions, choisissant de participer soit au
hackathon sur les politiques, soit au hackathon sur les données.
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Une autre découverte importante est que de nombreux participants ont trouvé que les sessions
quotidiennes et la durée totale des consultations étaient trop longues. Cela s'explique
probablement par le fait que la plupart des participants n'ont pas pu se rendre sur leur lieu de
travail pour utiliser le wifi en raison des restrictions du COVID-19, ainsi que des conditions
nationales tendues. Par conséquent, beaucoup ont pu utiliser la connexion wifi de leur domicile,
qui était souvent instable (les participants ont souvent perdu la connexion pendant les
consultations ou n'ont pas pu contribuer en raison de la faiblesse du signal) et coûteuse. 

Lorsqu'on leur a demandé si les consultations ont répondu à leurs attentes et s'est aligné sur les
priorités nationales, ils ont répondu positivement en disant :

« Ce projet corresponds aux priorités d'Haïti puisqu'il vise l'amélioration de notre planète tout
en focalisant sur l'équilibre de vivre sainement, avec un flux énorme d'écosystèmes qui nous
aidera à rester en bonne santé et jouir d'un environnement régénéré. »
« Haïti est un pays riche en biodiversité mais la faiblesse de gestion rend cette biodiversité de
plus en plus menacée. ELSA renforcera les actions visant la conservation de la biodiversité. »
« Tous les documents consultés au cours de cet atelier ont des cibles prioritaires pour le pays. Le
projet ELSA met en évidence l'ensemble de ces priorités. »
« Le projet contribue à rendre disponible et accessible des données géospatiales pour une
meilleure appréciation des ressources. »
« Haïti est vulnérable en ce sens et les actions posées ne sont pas proportionnelles au contexte
dynamique. C'est très intéressant de pouvoir aborder la question de manière holistique comme
le projet ELSA. »

Les personnes interrogées ont également fait des suggestions perspicaces sur la manière
d'améliorer la consultation, notamment :

« En faisant une planification avec une documentation à la fin, voire une ou plusieurs séances
en présentiel afin d'avoir une meilleure connexion avec les autres participants et échanger plus
facilement. »
« En demandant aux institutions partenaires de sélectionner les employés qui ont de bonnes
formations académiques sur la question de la cartographie, et en primant une rencontre en
présentiel plutôt que le virtuel. »
« En débattant de la source des données à utiliser pour la modélisation afin d’éviter tout biais.
»
« Une durée plus courte au totale, avec maximum une session pour le hackathon des
politiques.»
« Miser sur une amélioration de la communication avec les experts internationaux. »

PROCHAINES ETAPES ET RETOURS SUR LES CONSULTATIONS
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INITIATIVES COMPLEMENTAIRES
Tout au long des consultations, un groupe diversifié d'experts a fait de brèves présentations sur
les initiatives nationales et mondiales concernant l'utilisation des données spatiales pour
atteindre les objectifs en matière de nature, de climat et de développement durable.
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Haïti Data

Giovanni Michele Toglia,
Spécialiste consultant en gestion de données, Banque Mondiale

Présentation

Au cours de cette session, Monsieur Giovanni Michele Toglia, a présenté aux participants la
plateforme Haïti Data, un portail destiné à disséminer, partager et exploiter des données SIG et
cartographiques relatives à Haïti. La plateforme Haïti Data est sous la charge du CNIGS. Une
session riche de questions et réponses a permis à M. Toglia d’orienter ses collègues pour une
meilleure utilisation de la plateforme. 

Reef Check – Données sur les mangroves d’Haïti

Nicolas Florestal,
Assistant Directeur, Reef Check

Présentation

L’intervention de M. Florestal a principalement porté sur la dynamique des écosystèmes de
mangroves en Haïti et des menaces auxquelles ils sont assujettis. Par ailleurs, entre autres
mesures d’atténuation, M. Florestal a recommandé des suivis de manière continue, l’instauration
d’une législation spécifique à la protection des mangroves et une utilisation durable et
responsable des mangroves.

https://unsplash.com/@mareksminder?utm_source=unsplash&utm_medium=referral&utm_content=creditCopyText
https://unsplash.com/photos/8ltBxvqDvFA
https://www.learningfornature.org/wp-content/uploads/2021/02/Part-3-Session-1-HaitiData_UNDP_Hackaton-Giovanni-Michele-Toglia.pdf
https://www.learningfornature.org/wp-content/uploads/2021/02/Part-3-Session-1-Presentation-Mangroves-Nicolas-Florestal.pdf
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FoProBim

Jean Wiener,
Directeur exécutif Fondation pour la protection de la biodiversité
marine (FOPROBIM)

Présentation

Selon M. Wiener, en Haïti, les forêts de mangroves sont exploitées pour
les matériaux de construction, le bois de chauffage, le charbon de bois.
Il est très difficile de trouver un seul site de mangroves dans lequel il n’y
a pas de production de charbon de bois. Il s’ensuit une réduction des
services écosystémiques, notamment la production halieutique, la
protection contre les tempêtes, et la séquestration du carbone. De
2009 à 2014, la FoProBim a collecté des données à l’aide d’images
satellitaires, de photographies aériennes via Google Earth, et la
vérification au sol. 

Jean-Thomas Ferdinand,
Ministère de l’agriculture, des ressources naturelles et du
développement rural (MARNDR)

Présentation

M. Ferdinand a présenté l’inventaire national actualisé des périmètres
irrigués et des infrastructures hydro-agricoles du MARNDR. Cet
inventaire presque complet des périmètres irrigués réalisé entre 2017
et 2018 en Haïti a permis de recenser 204 périmètres irrigués. Cet
inventaire vise à contribuer au renforcement des capacités nationales
de gestion du secteur agricole en rendant disponibles des données
géolocalisées, actualisées et exploitables sur les aires irriguées en vue
d’appuyer la prise de décisions au niveau des aménagements hydro-
agricoles. Durant sa présentation, M. Ferdinand a exposé le contexte,
les objectifs, la méthodologie de mise en œuvre, ainsi que les résultats
obtenus et les conclusions de ce travail d’inventaire. 

Données de Dynamic World

Dr. Steven Brumby, 
Directeur principal de la visualisation géographique, Impact
Observatory

Enregistrement

L'initiative Dynamic World est une collaboration entre la National
Geographic Society, Impact Observatory, le programme GEO for Good
de Google, et le World Resources Institute. 
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https://www.learningfornature.org/wp-content/uploads/2021/02/Part-3-Session-2-ELSA-PP-FoProBiM-Jean-Wiener.pdf
https://www.learningfornature.org/wp-content/uploads/2021/02/Part-3-Session-2-Presentation_Inventaire-JT-Ferdinand.pdf
https://www.youtube.com/watch?v=016mWA8ZoR4
https://unsplash.com/@tockythelobey
https://unsplash.com/@tockythelobey
https://unsplash.com/photos/U3Sdt2phkmA
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L'objectif de l'initiative pour un monde dynamique est double : combler
le fossé entre la définition des objectifs mondiaux et nationaux au sein
du Cadre mondial pour la biodiversité post-2020 de la CDB, et
permettre la réalisation de ces objectifs grâce à une définition de base,
une planification, un suivi et des rapports plus précis. Le projet estime
que les données spatiales devraient être un bien public, librement
disponible pour soutenir des applications allant de l'atténuation du
changement climatique à la réduction des risques de catastrophe.
Dynamic World produit des cartes scientifiques de l'occupation et de
l'utilisation des sols en accès libre, à une résolution de 10 mètres par
pixel, en utilisant les meilleures images satellites disponibles. Le projet
est unique car il utilise l'apprentissage automatique (intelligence
artificielle) qui apprend aux ordinateurs à synthétiser de grandes
quantités de données pour produire des cartes à haute résolution.
L'apprentissage automatique offre un avantage certain par rapport à la
cartographie humaine, car il permet de produire des cartes plus
rapidement, reflétant plus fidèlement la réalité sur le terrain et rendant
ainsi les ensembles de données "dynamiques". En décembre 2019,
Dynamic World a présenté une carte préliminaire à la conférence
scientifique de l'American Geophysical Union (AGU), montrant des
données sur une zone de la taille du Brésil. D'ici à la fin de 2021,
Dynamic World accélérera le projet pour créer une carte actuelle du
globe, soutenant la prise de décision autour de la biodiversité, du
développement, du changement climatique et de la préparation aux
catastrophes. L'équipe centrale d'ELSA utilisera la carte Dynamic World
pour informer le processus décisionnel d’Haïti en matière de zonage, en
identifiant les régions riches en services écosystémiques. Les données
de Dynamic World seront également utilisées pour identifier des
indicateurs permettant de suivre les progrès accomplis vers les 10 cibles
prioritaires d’Haïti identifiés dans le cadre du processus ELSA.
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https://unsplash.com/@mareksminder?utm_source=unsplash&utm_medium=referral&utm_content=creditCopyText
https://unsplash.com/photos/8ltBxvqDvFA
https://unsplash.com/@ceciliaszeh
https://unsplash.com/photos/q2Pu36_gWaI
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REMERCIEMENTS

Impact Observatory (IO) et l’Agence suédoise de coopération internationale pour le
développement (Sida) qui ont financé le projet, ainsi que nos principaux partenaires
institutionnels pour leur soutien essentiel, notamment l'UNBC, le CNIGS et le PNUD
Mme. Stéphanie Ziebell, Représentante résidente adjointe, PNUD Haïti 
M. Boby Emmanuel Piard, Directeur du Centre National de l’Information Géo-Spatiale 
L’équipe du PNUD en Haïti pour leur leadership et le soutien logistique dans la planification
des consultations : Patrick Alteus, qui était aussi co-modérateur, Sendy Augustin Salomon et
Dorine Jn Paul ;
Les consultants nationaux : Verlaine Noel pour son expertise nationale en matière de
données spatiales, et Jean Mary Laurent, qui a pris des notes tout au long des discussions et
a joué un rôle clé dans leur organisation 
Dr. Jamison Ervin, PNUD, pour la vision d’ELSA Haïti  
Marion Marigo, PNUD, qui a travaillé en étroite collaboration pour diriger le développement
du projet et mener les consultations en Haïti  
Oscar Venter, Scott Atkinson et Di Zhang, les experts spatiaux internationaux, qui ont dirigé
la création des méthodes scientifiques pour que ces consultations voient le jour 
Marie Trémolet, PNUD, qui a réalisé l'analyse des politiques pour Haïti et a contribué à
l’organisation logistique des consultations
L’équipe de support du PNUD : Annie Virnig, Lea Phillips, Shan He and Eric Gero, qui ont pris
en charge tous les détails organisationnels ; ainsi que les collègues qui ont mis en place notre
page web sur Learning for Nature : Daniel Perez Alcantara, Viktoriia Brezheniuk, et Patrick
Fernandez  
Les présentateurs : James Watson, Giovanni Michele Toglia, Nicolas Florestal, Jean Wiener,
Jean Thomas Ferdinand, Steven Brumby, et Sam Hyde
Nos interprètes Danielle Holyk and Pierre-Yves Serinet 
Tous les participants aux consultations venant d’horizons divers, dont les contributions
inestimables serviront de base à la cartographie des ELSA en Haïti.

Une incroyable combinaison d’efforts nous a permis de tenir les premières consultations à
distance « Cartographier la nature pour les personnes et la planète » en Haïti, en nous
coordonnant sur plusieurs fuseaux horaires pour faciliter une conversation dynamique et
fructueuse sur ELSA en Haïti. Nous tenons à remercier les nombreuses personnes qui ont
consacré leur temps et leur expertise à ce projet. Un grand merci à tous ceux énumérés ci-
dessous et aux nombreux autres qui rendent possible la cartographie de la nature pour les
personnes et la planète en Haïti.
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https://unsplash.com/@seemoris
https://unsplash.com/photos/AtvuPUenaeI





